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Albert Jacquard : « Le nucléaire me fait
peur »
Une salle comble à Caen, des centaines de lycéens en visioconférence, le généticien a illuminé les
assises régionales du développement durable.

Dialogue. « J’ai le sentiment qu’ils m’ont un peu écouté. » 83 ans, l’oeil pétillant d’un adolescent, hier
pendant plus d’une heure au centre des congrès de Caen, Albert Jacquard a répondu aux questions
des lycéens normands. « Si vous voulez changer le monde, parlez, dialoguez », a-t-il conseillé à son
auditoire sous le charme.

Nucléaire. Les déchets radioactifs préoccupent les lycéens. « Le nucléaire me fait peur », ne les
rassure pas Albert Jacquard. « Le plutonium perd la moitié de sa radioactivité en 25 000 ans, ce n’est
pas le meilleur cadeau que l’on puisse faire aux générations futures. »

OGM. Que faut-il en penser ? « C’est juste une histoire de fric. Ce qui compte, c’est le bénéfice de fin
d’année de certaines grandes multinationales comme Monsanto. À part ça, je ne vois pas très bien à
quoi ça sert. »

Crise financière. Nous ne sommes pas confrontés à une crise, « mais à une mutation. Ce qui arrive est
définitif, nous allons repartir dans un autre sens ». Le scientifique n’est guère tendre avec les
financiers. « Il s’agit d’une histoire grotesque dans laquelle tout le monde a été nul. Les financiers ont
démontré qu’ils ne sont pas des gens sérieux. » Selon lui, il faut revenir aux fondamentaux : « Créer
des richesses et réfléchir à comment bien les répartir. »

Ressources. Opposé à l’industrie nucléaire, Albert Jacquard suggère de s’intéresser « à la plus grande
centrale dont nous disposons : le soleil dont l’énergie est disponible pour quatre milliards d’années. »
Chaque habitant de la planète doit aussi se « comporter comme un Robinson sur une île déserte et
économiser au mieux les ressources qu’elle nous offre ».

Démocratie éthique. Chantre de l’égalité entre les humains, Albert Jacquard réclame « aucun papier
pour personne » et plaide pour « un système de santé planétaire ». Il rêve d’un gouvernement
planétaire qui s’attellerait aux questions éthiques « comme celles concernant le clonage ». Citant
Jean-Paul Sartre, il se déclare « un homme fait de tous les hommes ».



Enseignement. Pour le généticien, l’école est la base essentielle. « Elle ne doit pas apprendre aux
élèves comment se faufiler pour trouver un poste dans une société malsaine, mais l’aider à être lui-
même. »

Après une bonne heure de questions réponses avec les lycéens, Albert Jacquard nourrit encore un
doute : « Je ne suis pas certain qu’ils aient bien compris que tout ça dépend d’abord d’eux. » Il faut
pourtant « changer cette société de l’égoïsme pour aller vers une société de coopération ».


